
se a laquelle convient parfaitement une allure pro-
segue, l'auteur craignant d'edulcorer la puissance
critique de ses textes par une tonalite trop poeti-
que. Ou bien it a pense que les enfants ne sont pas
sensibles, a leur Age, a cet aspect des poemes; ce
serait une regrettable erreur.

Quoi qu'il en soit, saluons encore une foil cette
publication qui, en depit des defaUts signales, fera
date, j'en Buis sOr, dans la littérature luxembour-

geoise.
Hubert Hausemer

1.11111.

ERilESTO CARDMAL

La poesie: une arme chargOe de futur

"J'ai distitibug des pamphlets aandestins,
j' at, eAia: Vive La Libente". en pteine Atte de.aiant
tes pai.ciuts atme's.
J'ai pia pat a La. Agyotution
mais je bgrniis quand je passe ptes de to mason
et ton sea negaAd me 6ait ttemblet!"

L'auteur de ces vers n'est autre que l'actuel minis-
tre de la culture du Nicaragua libere: le poste,
pretre, sculpteur et co-dirigeant du Front Sandinis-
te: Ernesto Cardenal.
Dans sa poesie, l'amour (qu'il s'agisse d'amour fra-
ternel, d'amour erotique ou de l'amour de Dieu) est
indissociable de l'Histoire et du contexte socio-
politique precis dans lequel it est vecu; l'amour
ne 'saurait etre idee desincarnee, dogme arbitraire
ou sentiment planant.

Or, l'histoire du Nicaragua est une histoire d'op-
pression et de revoltes, d'exploitation et de crea-
tion culturelle authentique et populaire.

Pour Cardenal "revolution" et "dictature" sont - au-
tant que des realites politiques- des evenements spi-
rituels: "Les tacines de ta dictatute, je Les ten-
contte souvent en mod.-mEme. Les dictattmes vivent
en nous!"

Certains poemes de Cardenal ont circuld au Nicara-
gua des Somozas, comme tracts pendant des manifes-
tations; bien qu'ils fussent interdits.

Lui-meme s'en explique: "J'ai toujours essays
d'Wtite une poesie qui ennichisse La masse des
gems. La poesie m'intEtesse comme ette a ate:4es-
A g .e ptophetes: eomme un moyen d'emolte64ion
pout denoncut L'injustice et pout annoncet to Ro-
yawn de Dieu."

En Amerique latine, le Nicaragua est considers
comme une terre de poetes. Quelques-uns des plus
grands auteurs d'Amérique latine (Ruben Dario,
Cardenal...) en sont issus; et la poesie y est
utilisée pat toutes les couches de la population
comme un moyen d'expression et un outil de re-
sitance courants. Aussi Ernesto Cardenal a-t-il
toujours ete confiant dans l'efficacité de son
arme, la poesie:

"Je vois deja .tea genetaux aft/ tea
motes en prison.
Moto ectivons dans Le Livte pout Les ann g es a
vender. .
Les pates, noun
qui paotegeons Le peupte avec des pa/tau).
Quand vLendna Le changement de pouvoin,
Quand viencha Le gouvetnement des plus nombteux,
tems taws setont gAandes,
gtandes Les assiettes oa	 mangetont ensemble."
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"Le pAintemp4 est afftiva avec son °deka de Ni-
catagua"

Ernesto Cardenal est ne en 1925 dans une famille
aiste a Granada au Nicaragua. Il fait des etudes
de philosophie et de litterature a Mexico, puis
a New York oil it soutient une these sur la poe-
sie moderne de son pays natal.
Apres ses etudes it rejoint la resistance dans
sa patrie, participe A une tentative de coup d'
Etat contre Somoza, connait la prison et dolt
finalement, en 1956 prendre le chemin de l'exil.

entama alors des etudes de theologie et passe
une période de silence et de travail litteraire
dans un monastere trappiste au Kentucky.

En 1965 it rentre,dans son pays, est ordonne pretre
et fonde en 1966 une petite communaute sur l'ile de
Solentiname dans l'immense lac Nicaragua.
A travers son ouverture sur les paysans de l'Ile,
cette petite communaute, qui se voulait d'abord es-
sentiellement contemplative, decouvre "ta hadicatitg.
de t'Evangite" (Cardenal).
Avec ses amts it tree une cooperative laitiere pour
les jeunes paysans de 1'Ile, une ecole de peinture
primitive (qui acquiert rapidement une grande reputa-
tion) une polyclinique, des ateliers de poterie et de
céramique, les groupes de réflexion et de conscienti-
sation.
Em 1977, apres que de nombreux jeunes de l'ile eurent
rejoint l'armee sandiniste, la garde nationale somo-
ziste demolit brutalement la communaute.
Cardenal s'engage alors ouvertement auate du Front
Sandiniste et en devient le porte-parole en mission
a travers l'Amerique latine.
A ceux qui lui reprochent son appartenance -en tant
que pretre- a un mouvement arme, it replique:"Chaque
authentique agvotutiOnnatae pna /igne to non-viotence;
ma i4 on n'a pas toujoua6 ta tibeAta de choisiA."

"La nuit at tomb ge au mitieu du jouh."

L'engagement de Cardenal s'enracine dans une profon-
de connaissance et admiration pour la culture du sous-
continent (particulierement pour les cultures preco-
lombiennes auxquelles ii a dedie un recueil de poêmes
intitule: "HOMMAGE AUX INDIENS D'AMERIQUE"
"Lea appAaciaient .C' on, mail
comme i Za appAaciaient au44i
ta pieAAe none ou t'hehbe
it4 Wont pas ed d'aAgent
et peA4onne ne moduit de bairn dam tout t'Empite
et ta teintilte de Leona poncho4
a dune I,000 am."

Aujourd'hui les Indiens d'Amerique latine ont éte vo-
les de leur Histoire:
"A ta chute de t'EmpiAe
.E' Indio e' east accnoupi
comma un tas de cendAes
et it n'a bait que penSeA
indibiatent aux ghatte-cia
et a L'Attiance pour to Paoytt6."

L'engagement d'Ernesto Cardenal se fonde d'autre part
sur la, tendresse qu'il porte a son jeune peuple nica,
etyadmiration pour le courage des combattants qui
en sont issus.
"Notre zatut a tou.4, c'est de noun embAmseA,
disait Sandino, et pemonne n'embhaiszait comme

"Can pat&L.L6 natt sun une teAke un homme
qui ut cette tefute
Et La tonne oa at enteAA6 cet hOmine
est cet homme

Et Lea homma qui naissent emuite dun cette teme

4ont cet homme

"Je suLs un maAxiste qui, ckait en Dieu"

"Dieu des Vengeances
Dieu deb Vengeanca montte-tot
Juzqu'a quand Seigneur
Jusqu'a quand tAiomphean teuA paAti?"

Dans un de ses plus fameux recueils ("Cris" dans la
traduction frangaise), Cardenal transcrit les Psau-
mes de la Bible dans un langage actuel, et integre
leur message dans le contexte politique et culturel
de l'Amérique latine d'aujourd'hui. Cardenal espère
en Dieu, tout comme parfois it desespere en Dieu.
"Que. paAvienne h lea one_LeenA
Le gamisSement des ptioonniem
et ta prime du condamn66 a moht (...)
Rr,kmifte-toi
et aide-nom
Pawn ton pupae piteistige."

Cardenal estime qu'un christianisme sans engagement
pour le socialisme nest pas complet. 11 rappelle
que St. Paul utilise le memo mot grec "koieonia"
pour la propriete collective des biens, pour la com-
munion avec Dieu, et pour la communion eucharistique:
A ceux qui lui parlent des horreurs du stalinisme,
Cardenal repond qu'il est aussi errone de confondre
communisme et stalinisme que de confondre l'Evangile
avec l'Inquisition.
A ceux qui lui reprochent le materialisme historique
de Marx, it repond qu'il ne faut pas confondre mate-
rialisme et positivisme. Alors que le positivisme
scientiste s'oppose a toute spiritualite et toute foi
le materialisme marxiste est oppose, quant a lui, a
l'idealisme comme regard sur l'évolution de l'Histoi-
re.

La passion de l'Homme 

Dans le aleme style sobre qui caracterise ses poemes
historiques et plus directement politiques, Cardenal
chante les relations entre personnes et plaide la
cause des homes et femmes bafoues et paumes.
Un exemple frappant de cet engagement se retrouve
dans sa célebre "Pnate pour Matilyn Monroe". A tra-
vers Marilyn Monroe -symbole d'une Amerique decaden-
te, d'un "american way of life" hai,- Cardenal decou-
vre aussi une victime, un symbole d'alienation et
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d'humiliation. Lui habitant d'un pays opprime et mi-
sereux, plaint les habitants des pays "riches".
"Ette n'a 4ait que joueri seton te scinaitio
que nous tui avions donne
- cetui de nos pkopnes vies- et c' cult un scgnaitio
absuAde
Les komans d'amout ont gtg un baisen .tee yeux .tieAmS
et quand s'ouvnent tes yeux
on decouv/ce qu'on	 Auta ZeA phojcacuAA
a .tee ptojeeteum SI6teignent!"
Face a cette misere morale et culturelle des pays Ca-
pitalistes, Cardenal clame la force et la jeunesse
de son pays et la beaute du sous-continent, declare
la puissance des pauvres, chante (avec une grande
sensualité) les amours et les luttes des hommes et
des femmes de son pays.

"Les 4ittes attaient et venaient avec tems cAuches
en chantant un vieux chant d'amouA
Cates qui montaient attaLent dnoites comme des sta-
tues
sous teum Aiwa:chez amphorces /wages avec des dessins
£es coups putis de 6igunes d' amphorae
et cettes qui descendaient
sentaient et coutaient eomme des biches
et dans te vent teuAs japes s'ouvActient comme des
gewus."

Aujourd'hui le peuple nicaraguayen a chasse le dic-
tateur. Cependant, la guerre a laisse de profondes
blessures et le pays ressemble a un enorme tas de

ruines.
Mais ce peuple, epris de liberte, dispose d'un desir
et d'une volonte illimité	 d'acceder enfin a une
vie libre, digne et responsable.

De plus, a voir le Front Sandiniste de Liberation,
la vitalité de sa jeunesse et de son avant-garde est
la garantie vivante que les annees de souffrance et
de sacrifices n'ont pas etc inutiles.

Pour cela le Nicaragua a besoin dela solidarité in-
ternationale. Que les appels des refugies d'Indo-
chine ne noient pas la demande d'aide du Nicaragua
qui lui aussi se trouve encore au bord de la famine.

Que vive le "peuple des poetes"
	

Guy Krettels

Pour qui veut lire Ernesto CARDENAL: 

- Cri. Psaumes politiques, 197o
- Anthologie poetique, 1974

Les deux livres sont parus aux editions du Cerf,
coll. "Terres de Feu"

- Das Buch von der Liebe. Lateinamerikanische Psal-
men, GTB 168 (5,8o DM)

- Meditation und Widerstand. Dokumentarische Texte
und neue Gedichte, GTB 221 (5,8o DM)

- Das Evangelium der Bauern von Solentiname. Gespra-
che Der das Leben Jesu in Lateinamerika, GTB 327
(6,8o DM)

- Psalmen, Peter Hammer Verlag (4,8o DM)

POUR LA REVOLUTION NICARAGUAYENNE

La victoire du peuple nicaraguayen sur la dictature
somoziste, acquise au terme d'une lutte armee de
dix-huit ans menee par le Front Sandiniste de Libe-
ration Nationale, represente un immense espoir pour
ce peuple et pour tous les peuples opprimds d'Améri-
que Latine.

Mais cette victoire a etc arrachee a un prix tres
eleve: trente mille a quarante mille hommes, femmes
et enfants ont etc tiles par la garde nationale et
la guerre laisse une economie exsangue, un pays en
ruine.

Actuellement, dans le cadre d'un formidable mouve-
ment national, le peuple nicaraguayen est en train
de construire d'arrache-pied le nouveau Nicaragua:
tous les comites de base, de quartier, de village,
etc., nes dans la lutte contre la dictature s'em-
ploient a doter le pays de structures nouvelles cor-
respondant a leurs aspirations.

Mais pour atteindre ces objectifs, la solidarite
internationale sera indespensable. Deja dans de nom-
breux pays d'Europe, des Comites Nicaragua organi-
sent le mouvement de soutien materiel et politique
a la revolution nicaraguayenne, une lutte contre
l'exploitation de l'homme par l'homme qui affronte
les memes ennemis et se propose les memes objectifs
que les luttes progressistes au Luxembourg et dans
les pays voisins.

C'est pourquoi les personnel soussignées ont deci-
de de constituer L'ASSOCIATION SOLIDARITE LUXEMBOURG-
NICARAGUA afin de developper au Luxembourg un sou-
tien prolonge au processus rdvolutionnaire impulse
par le Front Sandiniste et le peuple nicaraguayen.
Dans ce but elle se propose:
- De developper un travail suivi d'information et
d'analyse sur la situation au Nicaragua.

Nous attirons d'ores et déjà l'attention de nos lec-
teurs sur le prochain numero de "Perspektiv"- qui
dolt contenir tout un dossier au sujet du Nicaragua.
Parution: debut janvier.
"forum" publiera au prochain numero de larges ex-
traits dune importante lettre pastorale de la con-
ference episcopale du Nicaragua concernant la libe-
ration populaire et les relations entre foi et so-
cialisme. Malheureusement des difficultds de traduc-
tion nous ont empechés de les faire paraitre avant
notre table ronde au sujet de "Christianisme et/ou
Socialisme?" prévue pour le 16 janvier 1980.

'Ste—Valaen vexges-sey,
einem suten Freund 	 Cesciienk zu
E;ne	 F-nt'schwietiqun3 res-e"
biese Wumrder kat,"	 rwr Wea7nackten.
Best-ellen See. jErZr	 escitenicabormernert,

ab oi4ser N.rnmer :(i41veres G.39)

- De recueillir au Luxembourg des moyens financiers
et materiels pour apporter une aide directe au pro-
cessus de reconstruction, en accord avec le secre-
tariat exterieur du F:S.L.N;
- De contribuer a la mobilisation des forces progres-
sistes luxembourgeoises pour que notre gouvernement
participe largement a l'attribution d'une aide finan-
ciere sans conditions au peuple nicaraguayen et a son
gouvernement.

Jusqu'a ta constitution dWnitive de ce comitd et a
Z'octnoi d'un numgto de CCP, nous puposons a nos
tectewts de v.ftert. teuns dons en . espece au CCP 61154-
44 de "6onum", Luxembomg, avec IA mention "Nicaluagua".
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